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petit geste d’étoile
soleil à genoux 
et tout le bleu qui insiste
au-delà de l’écorce 

serait-ce l’été jusqu’au bout de tes pas 

de tout ton sang
belle comme un arbre
tu m’attendais

le souffle de la lumière 
jusqu’aux lèvres bercée 
à pleines mains dans le sable
le cœur enfoui

et c’est ici       une autre fois

il est de ces jours parfois si minces
que le temps effrite
l’ombre des distances
le refuge infiniment aimable de l’oubli

tu dis que la patience est une rivière
qui retourne à la clarté
plus haute que les vertiges 
plus légère que les rêves 
telle une blessure lavée
dans l’eau des pierres 

une étreinte 
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